
E
d

it
o

ri
al

La Planification familiale 
au cœur du Programme Population

Le Programme Population accompagne l’ambition du Burkina Faso de capturer le dividende 
démographique à travers l’amélioration de la santé des populations et l’accélération de la transition 
démographique, une priorité fondamentale dans ses référentiels nationaux de développement en réponse 
à la forte croissance démographique.

La planification familiale étant reconnue comme une stratégie phare pour l’atteinte de la plupart des 
objectifs de développement durable, le programme Population s’inscrit dans la mise en œuvre du Plan 
national d’accélération de la planification familiale (PNAPF) 2017-2020. 

Le programme a pour principaux objectifs :
 d’orienter la décision des femmes et des couples sur les alternatives possibles quant au choix de la taille 

de leur famille et le moment voulu pour concevoir un enfant dans une démarche de concertation et d’écoute 
permanente ;
 d’améliorer les offres de services par la formation, la sensibilisation et la mise à disposition d’intrants ;
 le renforcement du leadership des femmes afin d’effectuer des choix éclairés et le counseling sur la 

santé de la reproduction ;
 la sensibilisation des adolescent(es)/jeunes sur les droits à la santé sexuelle et reproductive.
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Les leviers du Programme Population sur la thématique de la planification familiale et les droits à la santé sexuelle 
et reproductive sont divers et complémentaires : de la formation à la sensibilisation par des approches innovantes 
et en collaboration avec les structures de santé, les agents de santé à base communautaire et les établissements 
scolaires, ils sont destinés à s’inscrire dans l’existant, en renforçant les structures et initiatives déjà identifiées.

LES ACTIONS POUR LA PLANIFICATION FAMILIALE 

Le Programme Population 
travaille avec les agents de santé et avec les 

acteurs communautaires afin de guider la 
décision des femmes et des couples sur les 
alternatives possibles quant au choix de la 
taille de la famille et le moment voulu pour 
concevoir un enfant dans une démarche de 

concertation et d’écoute permanente.

Sensibilisation 
dans les communautés 
et à travers les médias

Renforcement des capacités 
des agents de santé et des 
ASBC sur la délégation des 
tâches y compris l’autosoin

Suivi post formation/
supervision des ASBC 

Renforcement des 
compétences des 

membres de COGES 
(Comités de Gestion)

Approches innovantes pour 
la PF (Guichets d’information 
en PF, SSRAJ dans les écoles, 

Réseau de jeunes ambassadeurs, 
École de maris, Pères burkin’bila)

Rencontres 
d’échanges entre 

population et agents 
de santé (PF)

Mise en réseau des 
groupements de femmes 
et sensibilisation sur la 

PF

Orientation des pharmaciens, 
préparateurs, logisticiens de 

santé des DS et formation des 
gérants des DMEG en SIGL

Plaidoyer et 
mobilisation sociale 
lors de la semaine 
nationale de la PF



La délégation des tâches : une stratégie phare du Ministère de la santé 
dans le but de booster les indicateurs de la planification familiale 

La délégation des tâches consiste à autoriser les agents de 
première ligne (APL) à offrir les méthodes contraceptives de 
longue durée d´action (implant et dispositif intra utérin) dans les 
centres de santé publics et d´autre part à autoriser les agents 
de santé à base communautaire (ASBC) à offrir la pilule et les 
contraceptifs injectables. Après une phase pilote réussie dans 
les districts sanitaires de Dandé et Tougan, le plan de passage à 
l’échelle de la délégation des tâches a été élaboré. 

Initiée dans le cadre du Plan National d´Accélération de la 
Planification Familiale couvrant la période 2017-2020 avec pour 
objectif d´atteindre 32% de prévalence contraceptive en 2020, 
la délégation des tâches est également une recommandation 
de l´Organisation Mondiale de la Santé de transférer des 
compétences de l´offre des méthodes contraceptives aux 
agents de santé de niveau inférieur qui n’y étaient pas autorisés. 

Le programme Population accompagne la Direction de la Santé 
et de la Famille du Ministère de la Santé sur la mise en œuvre 

effective de la délégation des tâches dans les régions du Centre-
Est et Est (consortium Plan International/Jhpiego/ABBEF) mais 
aussi dans les régions de la Boucle du Mouhoun et du Centre-
Ouest (consortium Terre des hommes/ABBEF/Planète Enfants 
et Développement/PROMACO/ABBEF/AMBF). 

De février 2020 à janvier 2021, 5 734 femmes dont 1 657 
nouvelles utilisatrices ont été recrutées par les ASBC et ont 
bénéficié de contraceptifs modernes (méthode injectable et 
pilule) ; plus de 80 000 personnes dont 30% d’hommes et 
d’adolescents ont été sensibilisées sur la planification familiale 
dans les districts sanitaires de Solenzo (province du Banwa/
Boucle du Mouhoun) et Nanoro (province Boulkiemdé/Centre-
Ouest). 

Le projet PROSARE a également formé dans sa zone 
d’intervention, 320 ASBC qui ont offert 3 340 méthodes 
contraceptives dont 1 813 méthodes de longue durée d’action et 
contribué à la sensibilisation de 37 916 personnes dont 15 370 
hommes sur la planification familiale. 

Témoignage de Mme OUEDRAOGO Monique / Accoucheuse 
Brevetée, CSPS Andemtenga, province du Kouritenga, 
région du Centre-Est 

« La formation était la bienvenue et c’est une bonne initiative. 
En sortant de l’école on a des connaissances mais la formation 
a permis de renforcer nos compétences, de nous mettre à jour 
afin de pouvoir offrir les différentes méthodes aux clientes 
surtout que la pratique était associée à la théorie. Au niveau 
de la planification familiale, ça m’a permis de connaitre des 
procédures que j’ignorais  ».
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La planification familiale, en bref :
 Depuis le 1er juillet 2020, les soins et services de planification familiale sont désormais gratuits sur l’étendue du 

territoire burkinabé. Le Gouvernement Burkinabé a adopté en Conseil des Ministres, le décret n°2019-0040/PRES/
PM/MS/MFPTPS/MATD/MINEFID du 23 janvier 2019 portant gratuité des soins et des services de planification 
familiale à tout le territoire national.

Programme Population, en bref :
 Les plaidoyers ont touché 1 451 personnes d’influence (directeurs régionaux, préfets, élus locaux, leaders 

communautaires...)
 10 151 personnes formées sur la planification familiale (pharmaciens, agents de santé, ASBC, COGES, professeurs, 

infirmiers scolaires…).
 160 CSPS dotés en kits d’insertion et de retraits d’implants
 430 établissements secondaires et 330 CSPS dotés de supports de communication et d’information sur la Santé 

Sexuelle et Reproductive des Jeunes (SSRJ) 
 2 907 302 personnes sensibilisées sur la planification familiale
 117 associations locales mobilisées pour conduire des activités communautaires
 287 pères (initiative des «pères burkinbila»)1 et 3 664 hommes («école des maris») 2 ont été formés sur la promotion 

de la planification familiale et de la santé sexuelle et reproductive des jeunes.

1. Liste des 36 villages implémentant l’initiative des « pères burkinbila » : Région du Sud-Ouest : Tikitchonao, Banlo, Pontieba, Kpelegane, Kpuéré, Médicatéon, Hébrimpono, Sangolo, Nanè, 
Bamako, Koulé, Bopiel, Gnitigba, Oronkua centre, Sidoumoucar, Barkperena  – Région des Hauts Bassins : Kofila, Lena, Dana, Tenasso, Mahon, Kangala, Dossi, Bansie, Badara, Kouroukan, 
Koumbia, Pè – Région des Cascades : Kamidougou, Botogo, Tiéfora, Dramandougou, Bér égadougou, Takalédougou, Sabaribougou, Monsona. – projet PRODEPS – ONG Save the Children
2. Liste des 6 villages abritant les « écoles des maris » : Région du Centre-sud : Nionsna, Kira, Kuiti – Région du Centre : Wountomssa, Gombgo – Région du Plateau central : Lindi. – projet 
BURPOP – Fondation ACRA



https://eeas.europa.eu/delegations/burkina-faso
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Une plateforme sur la santé sexuelle et reproductive des adolescents 
et jeunes au Burkina Faso. 
Pour en savoir plus, visiter ce site : www.qgjeune.org  

 Série « Entre nos murs » 
Série de 25 épisodes abordant plusieurs thèmes dont ceux de la Santé 
Sexuelle et Reproductive des Jeunes et la planification familiale, produite 
par Semfilms et financée par l’Union européenne. Plus d’information sur 
ce lien : https://www.youtube.com/c/EntreNosMurs/videos  

Quels messages pour promouvoir 
la planification familiale en communauté ?

Ces messages sont recommandés par le Ministère de la santé du Burkina Faso dans le cadre de campagnes de 
communication et de sensibilisation grand public.

 Pour le choix d’avoir un enfant au bon moment 
 Responsable aujourd’hui, épanoui demain
 La planification familiale ce n’est pas arrêter les naissances, c’est permettre aux femmes de les espacer et à la famille 

de choisir le nombre d’enfants qu’elle souhaite, au moment où elle le souhaite 
 La planification familiale n’a pas de lien avec l’infidélité des femmes, car les méthodes proposées ne protègent pas 

contre les IST et les méthodes ne changent pas la mentalité des femmes 
 La planification familiale permet l’épanouissement de la famille, grâce aux économies financières qu’elle permet de 

réaliser, mais aussi par le fait que la femme est plus disponible pour son mari, pour sa famille
 Pour sauver nos vies et celles de nos enfants pratiquons l’espacement des naissances
 La planification familiale est gratuite au Burkina Faso, à vous le choix
 L’espacement des naissances est un moyen sûr pour garantir la santé de la mère et de l’enfant
 Leaders coutumiers et religieux, les femmes et leurs enfants ont besoin de soins de qualité. En tant que personne 

ressource de votre communauté, encouragez vos familles à utiliser les services de santé. Cela améliorera l’état de santé 
de votre communauté

 La planification familiale améliore le bien-être familial et social, engageons-nous
 Face à l’augmentation galopante de la population, femmes, hommes, jeunes/adolescents(es) du Burkina Faso agissons 

et œuvrons pour une procréation responsable
 La planification familiale améliore le bien-être familial et social
 Dans le contexte de la COVID 19, les services de planification familiale sont disponibles et gratuits, utilisez-les !

Interview d’une bénéficiaire de la planification familiale
Mme Kaguembega Elise, 35 ans, tisseuse à Kokologo province 
du Boulkiemdé, région du Centre-Ouest

« Au départ faire accepter le planning familial a été difficile, car 
mon mari n’était pas d’accord. Pour lui, le planning familial n’est 
pas une bonne chose. J’ai eu la visite des agents de santé au sujet 
de la planification familiale en l’absence de mon mari. Quand il est 
rentré, je lui ai fait le compte-rendu. Nous nous sommes ensuite 
mis d’accord pour l’adoption d’une méthode de contraception. 
L’espacement des naissances fait du bien à la mère et c’est ce 
que je vais transmettre à mes enfants plus tard. »


